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Les circuits de charge
de batterie
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u’il s’agisse de télé-
phones cellulaires,
de lecteurs MP3,
d’appareils photo
numériques ou de
consoles de jeux, les

équipements alimentés par bat-
teries sont de plus en plus nom-
breux dans notre quotidien. Ils
ne se contentent pas d’être om-
niprésents, ils se doivent aussi
d’être toujours plus riches en
fonctions complexes de commu-
nications, d’affichage, de traite-
ments vidéo, d’accès Internet,
voire de réception HDTV.Autant
de caractéristiques exigeantes
en énergie dans des produits,
sous le joug des lois des appa-
reils grand public hautement
concurrentiels, qu’il faut ali-
menter de manière fiable et du-
rable.
Les batteries et leurs circuits de
gestion ont dû et su évoluer ra-
pidement pour répondre à ces
cahiers des charges très contrai-
gnants en performances, tant sur
la fourniture d’énergie propre-
ment dite que sur la sécurité, la
durée de vie, la taille et le poids
du sous-système d’accumula-
teurs. Comme nous le rappor-
tions dans nos colonnes, suite à
une table ronde sur ce sujet
(.Q+w/#̂ZJw8+n°158,page 32), les
composés chimiques des accu-
mulateurs se sont modifiés et
grandement perfectionnés ces
dernières années,pour satisfaire
les applications portables grand

public qui font office de moteur
d’innovations dans ce domaine.
Ainsi la technologie lithium-ion
(Li-ion) et sa version lithium-
polymère (Li-pol) ont largement
pris le pas sur les composés tra-
ditionnels NiCd, et même les
plus récents NiMH.Avant d’étu-
dier les raisons de la suprématie
des produits au lithium, préci-
sons que les modèles Li-ion et
Li-pol relèvent de la même tech-
nologie. La première fait appel à
un électrolyte liquide ou en gelée
et la seconde à un matériau so-
lide. Plus petit et moins inflam-
mable, le procédé Li-pol est ce-
pendant plus coûteux à la
fabrication. Pour leurs autres
caractéristiques,notamment cel-
les intéressant leurs circuits de
charge et de protection, les deux
procédés font cause commune.
Nous prendrons donc indiffé-
remment l’appellation Li+ pour
qualifier ces types de batteries.
Par rapport aux accumulateurs
NiMH, les produits Li+ présen-
tent une énergie volumique seu-
lement supérieure de 10 à 30%.
Par contre, si on mesure la capa-
cité sous forme d’énergie par
masse unitaire, les modèles Li+
doublent la donne. Les batteries
NiMH sont relativement lourdes
et le poids est un paramètre im-
portant dans les équipements
portatifs. Enfin, parmi les multi-
ples atouts de la technologie Li+,
citons : une faible autocharge,
l’absence de cycle périodique et

une tension de service de 4,2V,
donc suffisamment élevée pour
qu’une seule cellule convienne
à la réalisation d’une batterie.
Les produits NiCd ont une moins
grande capacité que celles, plus
récentes, du NiMH ou du Li+.
Cependant, leur faible impé-
dance les rend encore attrayan-
tes pour des applications néces-
sitant un courant élevé pendant
de courts moments.Ainsi,si elles
sont peu utilisées dans les sys-
tèmes portables récents, elles
trouvent néanmoins des adeptes
dans les outils motorisés. Autre
gros défaut: le Cadmium est un
matériau polluant. Les accumu-
lateurs NiMH sont essentielle-
ment pénalisés par leur poids et
par une autodécharge impor-
tante (environ deux fois plus
élevée que celle des batteries
NiCd, déjà considérée comme
grande avec une perte de 1% de
leur capacité par jour), et donc

ne conviennent pas aux appli-
cations embarquées devant gar-
der un bon niveau d’énergie
pendant de longues périodes.
Les modèles NiCd et NiMH ont
des scénarios de charge très si-
milaires ce qui explique que les
circuits chargeurs destinés aux
uns conviennent aussi aux
autres. Ces deux technologies
correspondent souvent à des
packs de batterie comprenant
plusieurs cellules.
La suprématie des batteries Li+
- et le fait qu’elles imposent des
consignes de charge et de pro-
tection totalement différentes de
celles de leurs congénères NiCd/
NiMH - a fortement accéléré l’of-
fre en circuits toujours plus pré-
cis, intelligents et autonomes,
dédiés à leur gestion.
Une autre tendance marquante
de ces dernières années con-
cerne la possibilité d’utiliser le
port USB comme source d’éner-
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